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L’année s’est bien mal termi-
née au Mont Grand-Fonds. 
Un skieur a perdu la vie le 
31 décembre après être 
entré en collision avec un 
autre skieur.  

La Sûreté du Québec a été 
chargée d’établir les causes 
et circonstances entourant 
cet accident qui a coûté la 
vie à un homme de 61 ans. 

L’homme a d’abord été pris 
en charge par l’équipe de la 
patrouille puis transféré aux 
ambulanciers qui l’ont con-
duit à l’hôpital de La Malbaie 
où son décès a été constaté 
plus tard. Son état de santé 
s’est rapidement détérioré 
durant le transport vers 
l’hôpital.  

Ce tragique  événement a 
bouleversé toute l’équipe de 
la station appartenant à la 
Ville de La Malbaie.   

« Mes pensées ainsi que tou-
tes celles des employés vont 
vers les proches de la vic-
time. Lorsque nous vendons 
du plaisir, un événement 
comme celui-ci nous trouble 
énormément. Nous allons 
collaborer entièrement avec 
les équipes qui doivent faire 

la lumière sur l’événement », 
a réagi le maire Michel 
Couturier. 

« C’est extrêmement triste », 
disait de son côté le direc-

teur du Mont Grand-Fonds, 
Sébastien Tremblay.  « Mes 
pensées vont à la famille ». 

Le directeur de la station 
explique que la collision 

entre deux skieurs s’est pro-
duite sur une portion peu 
pentue de la piste #5 com-
munément appelée «la fami-
liale». 

« C’est très malheureux. S’il 
faut améliorer des choses, 
on le fera. Mais, tout semble 
indiquer qu’il s’agit d’un 
bête accident qui a mené au 
pire », dit-il. 

Une enquête du coroner a 
également été ouverte.  

Cet accident en rappelle  
un autre survenu dans  
des circonstances similaires, 
mais sur une autre piste,  

en mars 2020. 

« Les collègues avaient la 
mine basse le lendemain de 
la tragédie. On fait tout ce 
qu’on peut pour offrir une 
belle expérience aux clients. 
Des chutes en ski, ça arrive.  
Il y a quand même un  
minimum de risques dans la 
pratique de certains sports 
comme le ski alpin », souli-
gne Sébastien Tremblay. 

La victime possédait une 
résidence à La Malbaie. Il  
fréquentait le Mont Grand-
Fonds depuis quelques 
années, a confié le directeur 
du centre de plein air. 

Tragique accident de ski au Mont Grand-Fonds

Le maire de La Malnaie a indiqué que la station allait collaboré avec les équipes chargées de faire la lumière sur cet accident

« Mes pensées ainsi que toutes celles des employés vont 
vers les proches de la victime. Lorsque nous vendons du 
plaisir, un événement comme celui-ci nous trouble  
énormément. » 

— Michel Couturier

Dave Kidd 
dkidd@lecharlevoisien.com

La lumière au bout du tunnel!
Problèmes de dettes ? La solution est peut-être 
moins compliquée que vous ne le pensez.

6, rue racine
Baie-Saint-Paul

1 877 525-4641
Sur rendez-vous 
seulement

AGENCE IMMOBILIÈRE
FRANCHISÉE INDÉPENDANTE ET AUTONOME
DE RE/MAX QUÉBEC INC.

www.remax-quebec.com 
418 240-3663 • 418 240-5014 • 418 682-7000

Mélanie Hudon 

COURTIER IMMOBILIER RÉSIDENTIEL
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Oncologie: le CIUSSS maintient sa décision
(DK) La demande du maire 
de La Malbaie et celle du 
Comité de citoyens adres-
sées au CIUSSS de revoir  
sa décision de ne pas 
déplacer le service d’onco-
logie n’a pas ébranlé  
l’organisation.  Le service 
sera offert pour un mois  

à l’hôpital de Baie-Saint-
Paul. 

Le CIUSSS maintient sa 
décision de relocaliser le 
service pour quatre semai-
nes « en raison de l’augmen-
tation actuelle des cas de 
COVID-19 dans Charlevoix, 

notamment auprès de ses 
employés », écrit Annie 
Ouellet, porte-parole. 

La décision est effective 
depuis le 28 décembre.  
Le CIUSSS rappelle que  
« l’objectif de cette démar-
che est de renforcer les 

mesures de protection 
envers cette clientèle très 
vulnérable. En regroupant 
l’offre de services, il est pos-
sible de dédier une équipe 
au service d’oncologie ce 
qui contribue à limiter les 
contacts.  Les espaces adap-
tés à l’hôpital de Baie-Saint-
Paul ont également été 
déterminants dans le choix 
de ce site », poursuit-elle. 

Le CIUSSS contactera tous 
les usagers, si ce n’est  
déjà fait, dans les prochains 
jours afin de s’assurer qu’il 
n’y a pas d’enjeu de trans-
port. « Le cas échéant,  
une mesure facilitant le 
transport sera offerte  
de l’hôpital de La Malbaie 
vers l’hôpital de Baie- 
Saint-Paul », ajoute Annie 
Ouellet. 

Premier bébé de l’année  
à l’hôpital de La Malbaie 

(DK) C’est une fille qui est le premier bébé de l’année  
à l’hôpital de La Malbaie. Elle est née le 1er janvier à  
00 h 39. Ses parents ont choisi de préserver leur confidentia-
lité. L’accouchement s’est bien déroulé et l’enfant pèse  
5 livres et 7 onces », a communiqué le CIUSSS de la Capitale-
Nationale. 

Un incendie  
détruit une maison  
à Notre-Dame-des-Monts 

(DK) Un couple de Notre-Dame-des-Monts a tout perdu 
dans l’incendie de sa résidence le 26 décembre. Une  
défectuosité du foyer serait à l’origine du feu. Les pompiers 
de l’endroit et ceux de Saint-Aimé-des-Lacs et de Clermont 
ont été alertés vers 2h 45. « Mon chien grondait. J’ai  
senti une odeur et les détecteurs de fumée ont sonné.  
Je crois que c’est le fan du foyer qui n’est pas parti », a  
raconté le propriétaire. Le capitaine Tobie Jean, du  
Service sécurité incendie de Notre-Dame-des-Monts,  
a expliqué que les flammes ont détruit rapidement la partie 
où elles ont pris naissance avant de se propager dans les 
combles de la maison de deux étages. 

La Société des traversiers  
du Québec fend l’air  
avec son hélicoptère 

 (DK) La Société des traversiers du Québec a fendu l’air 
avec son appel d’offres pour l’utilisation d’un hélicoptère 
pour désenclaver L’Isle-aux-Coudres dans un scénario  
où le service de traversée entre L’Isle-aux-Coudres et  
Saint-Joseph-de-la-Rive serait hors d’usage. Aucune firme  
n’a soumis une proposition. « Nous réévaluerons nos  
besoins et nos options au retour des fêtes », commente le 
conseiller en communication de la STQ, Bruno Verreault. La 
société d’État avait lancé un appel d’offres pour un  
service héliporté «dans le cas très peu probable où il y aurait 
interruption du service de traverse maritime», avait-on expli-
qué il y a une dizaine de jours. Des résidents de L’Isle-aux-
Coudres avaient partagé leurs inquiétudes et leurs  
interrogations suite à cette nouvelle d’une possibilité d’un 
transport héliporté de rechange. 

EN BREF
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Le Tony et Charlo de Baie-
Saint-Paul aura un tout  
nouveau look d’ici deux ans. 
Le propriétaire Anthony 
Dufour investira autour  
d’un demi-million $ pour 
renouveler le populaire  
établissement. 

Dave Kidd 

« Baie-Saint-Paul n’est pas 
près de fermer.» Cette 
phrase lancée par le jeune 
homme d’affaires résume 
assez bien son ambition et la 
confiance qu’il a dans l’ave-
nir.  

Les rénovations vont se réali-
ser en deux phases. Dès 
février, la structure de l’éta-
blissement du 51, rue Saint-
Jean-Baptiste sera renforcée 
avec l’ajout de pieux et de 
solives. La cuisine sera 
refaite. L’équipe pourra aussi 
compter sur de nouveaux 
équipements.  

« On n’avait plus ce qu’il  
fallait pour sortir 500 repas 
par jour comme ç’a été le  

cas l’été dernier. Il fallait 
améliorer la productivité  
en se donnant des espaces 
ergonomiques », dit le  
propriétaire qui prévoit  
deux mois de travaux pour 
cette première phase. L’éta-
blissement qui a ouvert  
ses portes en 2014 sera 
fermé en février et mars. 

La seconde phase prévue 
pour 2023 sera nettement 
plus visible pour les clients.  
« On va déplacer les salles 
de bain et l’escalier pour 
agrandir la salle à manger 
de 25 à 30%. Nous sommes 
en croissance. La cuisine 
fonctionne plus que le bar », 
analyse Anthony Dufour. 

Tony pour les intimes car-
bure aux défis.  La pandémie 
lui a offert une occasion 
d’exploiter de nouvelles  
possibilités.  

« Je ne me laisse pas abattre 
par les imprévus ou situa-
tions difficiles. Je réfléchis. 
Je pense avoir du flair  
et je saisis les opportunités », 

dit-il avant de confirmer  
un autre projet : l’acquisition 
d’un food truck pour ajouter 
une offre à son complexe  
qui comprend le resto-bar  
et Hydromel Charlevoix. 

500 000$ seront investis au Tony et Charlo 

Anthony Dufour regarde devant. Il saisit les opportunités et à date, il tire fort bien  son épingle du jeu 

Le Tony et Charlo sera revampé en 2 phases. D’abord, la cuisine et la  
structure seront améliorées puis le revêtement extérieur et les portes seront 
remplacés. La première phase débutera le mois prochain et la seconde est 
prévue pour la même période en 2023. 

De «sucrées» de bonnes affaires
Hydromel Charlevoix a ouvert ses portes en août dernier. Dans la première année, les pro-
moteurs pensent produire 20 000 bouteilles d’une de leur variété de précieux nectar. « Nous 
allons transformer 6,1 tonnes de miel. Pour l’an 2, on pense pouvoir atteindre les 10 000 ton-
nes. Nous sommes en avance sur nos prévisions », commente Anthony Dufour. 

Les produits haut de gamme et « tendance» ont la cote. «Les clients sont sensibles aux entre-
prises zéro déchet. On le constate dans les échanges qu’ils ont avec nous, » poursuit-il. 

Les installations de la rue Saint-Jean-Baptiste auront une « terrasse pour dégustation » l’été 
prochain. Un ajout qui viendra compléter la nouvelle entreprise « verte » érigée aux coûts de 
1,1 M$ par Alexandre Côté et Anthony Dufour. 

« Baie-Saint-Paul 
n’est pas près  
de fermer.»  

— Anthony Dufour
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 POURQUOI PAS LES DEUX!

Plus c'est vu,  
plus vite c'est vendu! 

Votre propriété annoncée 
partout là où les acheteurs 
cherchent !

VENDRE SOI-MÊME... OU AVEC UN COURTIER?

Manque d'Inventaire!! 
Vous pensez vendre? Appelez-moi !



 6
 | 

Le
 m

er
cr

ed
i 5

 ja
nv

ie
r 

20
22

 | 
 L

e 
C

ha
rle

vo
is

ie
n

Les pharmacies de 
Charlevoix sont sur le qui-
vive. Elles attendent toutes 
avec impatience les nou-
veaux arrivages des tests de 
dépistages rapides pour la 
COVID-19. Presque toutes 
les boîtes se sont envolées 
dès leur arrivée.  

Karine Dufour-Cauchon 

Michael Bouchard, pharma-
cien propriétaire du 
Familiprix La Malbaie, indi-
que que les tests maison 
partent «instantanément».  

«On a vraiment hâte d’en 
recevoir d’autres. D’habi-
tude, on le sait 24 heures à 
l’avance. Avant le Jour de 
l’an, nous avons reçu une 
note comme quoi ça n’allait 
pas avant le 5 janvier. 
Certaines pharmacies au 
Québec ont toutefois com-
mencé à en recevoir déjà. 
Pour nous, ça risque d’être 
dans les prochains jours», 
partage-t-il en date de lundi.  

Il a choisi de ne pas réserver 
les tests rapides aux clients 
ayant un dossier à son 
comptoir pharmacie. «On 
s’est dit que ce n’est pas tout 
le  monde qui ont des dos-
siers, il y a aussi des gens de 
passage, ça devient un peu 
compliqué à gérer. Nous 
n’avons pas mis de restric-
tions de ce côté-là», déclare 
M. Bouchard, qui a hâte «de 
pouvoir en avoir assez pour 
tout le monde».  

Marie-Pier Labbé, égale-
ment pharmacienne pro-
priétaire d’une succursale 
Familiprix, indique que pour 
son établissement de Baie-
Saint-Paul, les petites boîtes 
aussi sont très attendues. Le 
téléphone sonne souvent à 
cet effet.  

«Nous n’en avons plus, et 
nous ne savons pas quand 
nous allons en avoir. Notre 
distributeur de Familiprix 
nous en envoie dès qu’il en 
a, mais ça part très vite. On 
ne sait jamais quand on en 
reçoit, on est tout le temps 
sur le qui-vive», explique 
Mme Labbé. 

Au Familiprix de Baie-Saint-
Paul, les tests ne sont pas 
réservés aux clients avec un 
dossier actif à la pharmacie. 
«C’est premier arrivé, pre-
mier servi. Idéalement, les 
gens ont un dossier chez 
nous, mais s’ils n’en ont pas, 
nous en donnons quand 
même selon les cas, comme 
si la personne a des symptô-
mes ou est atteinte de can-
cer», décrit-elle.  

Il s’agirait d’une recomman-
dation de l’Ordre des phar-
maciens du Québec de privi-
légier les clients avec dos-
sier. Ceci dit, l’établissement 
décide s’il établit ou non 
cette priorité.  

D’ailleurs, des lecteurs parta-
gent au journal qu’ils  
trouvent que la distribution  

des tests rapides « très ordi-
naire ». Un de ceux-ci, Sylvain 
Girard, de Notre-Dame-des-
Monts, la qualifie de « discri-
minatoire ». «Les tests sont 

payés par le gouvernement. 
On devrait les recevoir sans 
être client d’une pharmacie. 
Qu’est-ce que je fais si je tra-
vaille à l’extérieur et que je 

veux m’en procurer ? On 
paye toujours bien assez 
d’impôts. Qui en fait pourra 
en avoir des tests avec ce 
système? » déplore-t-il. 

Tests rapides convoités, mais peu nombreux

Michael Bouchard, pharmacien propriétaire du Familiprix de La Malbaie, s’accorde avec ses homologues de la 
région pour dire que les tests sont attendus avec impatience. 

Réservations en ligne ou en personne?  
(KDC) Au Jean Coutu Mylène Auger de La Malbaie, on précise qu’aucun arrivage n’est 
attendu avant la fin du mois. On demande aux clients de passer par une plateforme en 
ligne pour réserver. Les clients avec un dossier au laboratoire sont priorisés lors de la dis-
tribution.  

Les réservations en ligne sont aussi la voie à suivre pour le Jean Coutu Lyne Dufour de 
Baie-Saint-Paul. Les arrivages sont aussi incertains.  

Finalement, le Brunet Steeve Simard de Clermont est l’un des seuls établissements de la 
région* à posséder encore des boîtes de tests rapides de dépistage de COVID-19. 
Même si la réservation en ligne est disponible, la succursale Brunet indique que la réser-
vation peut se faire en personne, à condition d’être client du comptoir pharmacie.  

*Cette liste est non exhaustive. Il est préférable de vous informer sur les sites web ou par 
téléphone auprès de votre pharmacie de proximité pour de plus d’informations.  

Photo: page Facebook Familiprix Baie-Saint-Paul

M’alêne Cordonnerie 
 
SERVICE DE RÉPARATION 
 
CUILLETTE ET LIVRAISON   418 670-4752

• Couture chaussures, bottes,  
vêtements, articles de cuir, sports, etc. •  

• Glissières et curseurs (sacoches, vêtements, chaussures, etc.) 
• Boutons pression, rivets, œillets. etc. •  

• Velcro/élastique (chaussures, vêtements, articles de sports, etc.) 
• Ventes de produits d’entretien pour le cuir,  
crampons, lacets,  semelles intérieurs, etc. •  

• Toutes autres altérations •  
 

Marlène Bard, propriétaire — marlnbard@hotmail.com  
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(DK) Le variant Omicron 
continue de faire des rava-
ges. Le premier bilan de 
l’année de l’Institut national 
de santé publique du 
Québec (INSPQ) confirmait 
341 cas actifs de COVID-19 
dans notre région.  

Il s’agissait d’une hausse  
de 131 cas depuis la mise à 
jour du 30 décembre. 
Depuis le début de la  
pandémie, 1 233 personnes 
des MRC de Charlevoix et  
de Charlevoix-Est ont été 
infectées. 

Les chiffres rendus publics 
par l’INSPQ sont inférieurs  
à la réalité. Le ministre de la 
Santé et des Services 
sociaux,  Christian Dubé, 
a indiqué que ce ne sont pas 
tous les résultats des tests 
rapides fournis à la popula-
tion qui sont rapportés aux 
autorités. 

 

Lits fermés  

Le CIUSSS de la Capitale-
Nationale a été forcé de fer-
mer les trois lits de soins 
intermédiaires de l’hôpital 
de Baie-Saint-Paul, le 27 
décembre, en raison du 
retrait de membres du per-
sonnel qui ont contracté la 
COVID-19. 

« La capacité en soins inter-
médiaires en Charlevoix est 
actuellement de deux lits sur 
trois à l’Hôpital de La Malbaie », 
confirme le porte-parole du 
CIUSSS, Mathieu Boivin. 

La vitesse à laquelle se pro-
page le variant Omicron 
n’épargne aucun endroit. Le 
CIUSSS rapportait que 819 
de ses 19 900 employés 
étaient retirés en raison de la 
COVID-19. Aucune donnée 
spécifique à notre région 
n’était disponible lundi. 

Omicron n’a pas épargné notre région

Le CIUSSS de la Capitale-Nationale  rapportait lundi que 819 de ses 19 900 employés étaient retirés en raison de 
la COVID-19.  
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Les paramédics de la 
Coopérative des techniciens 
ambulanciers du Québec 
veulent rendre les transports 
moins angoissants pour 
leurs patients. Pour y arriver,  
ils vont apposer des images 
apaisantes au plafond des 
véhicules. Celles-ci seront 
sélectionnées par l’entre-
mise d’un concours auquel 
vous êtes invités à partici-
per.  

Dave Kidd 

L’initiative s’inspire d’une 
autre réalisée en Abitibi.  
« Un club d’art a créé des 
œuvres sur les tuiles d’un 
plafond suspendu d’un hôpi-
tal alors que le père de la 
fondatrice du groupe était 
hospitalisé. Elle en avait 
assez des tuiles jaunies », 
relate la paramédic Julie 
Dubuc. 

Un transport par ambulance, 
c’est tout sauf agréable. On a 
beau être pris en charge par 
des professionnels des soins 
préhospitaliers, c’est stres-
sant de se retrouver sur une 
civière pour être conduit 
dans un établissement de 

santé sans trop savoir ce qui 
va se passer. Ajoutons à ça 
un niveau de stress élevé 
relié à la maladie, ça peut 
devenir éprouvant comme 
expérience. 

C’est justement pour dimi-
nuer l’anxiété, le stress  
et l’angoisse que les images 
seront installées. « Les trajets 
sont plus longs ici qu’en 
milieu urbain. Les patients 
posent des questions. 
L’image peut détourner 
l’attention et apporter  
des sujets de conversation 
autre que la maladie et  
ainsi faire baisser le stress », 
ont expliqué les paramédics 
Julie Dubuc et Daisy  
Simard. 

La Coopérative des techni-
ciens ambulanciers du 
Québec serait le premier 
service ambulancier à instal-
ler des images dans ses véhi-
cules. Pour l’instant, ça se fait 
dans Charlevoix, mais l’initia-
tive pourrait s’étendre.  

Le projet-pilote est réalisé 
avec la participation du 
Centre d’innovation et de 
performance de la CTAQ.  

« Le gain est le bénéfice au 
patient. Qu’il soit le mieux 
possible entre son départ et 
son arrivée. Un transfert, 
c’est anxiogène », indique 
Jason Blackburn membre du 
centre. 

Les paramédics ne recher-
chent pas des œuvres d’art. 
Ils veulent des images, une 
photo ou une reproduction 
d’une toile par exemple,  
qui raconte une histoire.  
« L’histoire derrière est très 
importante. On veut des 
images qui racontent des 
histoires que nous pourrons 
ensuite partager avec  
les patients. Cet échange 
fera la différence et baissera 
la tension. On parle déjà 
beaucoup avec nos patients. 
On aura un sujet pour 
détourner l’attention, » 
résume Julie Dubuc. 

Pour participer au concours, 
vous envoyer votre photogra-
phie à  concours@ctaq.com .   
Il n’y a pas de thème précis. 
Les faits entourant la photo 
doivent accompagner le  
cliché. La date limite pour 
participer a été fixée au 1er 
février. 

Des transports ambulanciers moins angoissants

Dans une ambulance, c’est cette vue que le patient 
couché aura 

Il s’en dit des choses dans cet habitacle. C’est justement pour 
susciter des sujets autre que la maladie que ARTbulance est lancé

Julie Dubuc, Jason Blackburn, Daisy Simard et Lucie Carré de la CTAQ.

w non.com 

418 435-3166 

3, rue Felix-Leclerc

Baie-Saint-Paul

info@regisgagnon.com

C 418 435-8180   

UN PROJET?
Nous sommes là pour vous informer!

PASSEZ DU RÊVE 
À LA RÉALITÉ 
NOUS SOMMES LÀ POUR VOUS GUIDER

Faites confiance à une entreprise familiale avec plus de 40 ans 
d’expérience dans le domaine résidentiel en Charlevoix.

RBQ : 2750-0172-65

TERRAINS DISPONIBLES 

Domaine de l’Ermitage • Rue de l’Usine 
Grand terrain Petite Martine 

Plusieurs lots disponibles au Domaine Charlevoix

BONNE  
ANNÉE
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L’effervescence immobilière et touristique se fait visible-
ment sentir à Saint-Siméon : 
le secteur Port-au-Persil 
accueille un nouveau projet de 
développement résidentiel.  

David Pineault Guimont, président-directeur général du 
groupe Octave, société immobilière, a lancé son projet  
«Port-au -Persil, signé Octave» il y a plus d’un mois. Le  
téléphone ne dérougit pas pour visiter sa poignée de  
terrains en vente au cœur du village de Port-au-Persil.   

L’homme d’affaires de Québec, avec un pied-à-terre dans la 
municipalité charlevoisienne, propose des maisons contem-
poraines et sans voisin. Son projet comprend quatre terrains 
dans le boisé du chemin des Plateaux avec vue dégagée sur 
le fleuve Saint-Laurent. 

Les maisons en formule «clé en main» restent à construire. 
L’acheteur décide quel type de maison il voudra faire cons-
truire : des petites maisons d’une à deux chambres, comme 
de grandes baraques à quatre ou cinq chambres avec de 
grands espaces. Les propriétaires pourront aussi louer leur 
maison en location court terme s’ils le désirent. 

Le PDG estime vendre tous ses terrains en 2022. Octave 
donnera ensuite cinq ans aux acquéreurs pour construire 
leur logis, en collaboration avec la firme d’architecture TALO. 
L’entrepreneur qui aura le mandat de construire ces nouvel-
les maisons à saveur modernes est le contracteur de Saint-
Siméon Morneau Tremblay. 

«On s’est fait un point d’honneur de travailler avec des gens 
d’ici, rapporte M. Pineault Guimont. Quand on a acquis les  
terrains en 2020, on a tout de suite vu le potentiel. Oui on veut 
faire du développement, mais on le veut respectueux des 
lieux. Nous aurions pu vendre des places pour sept maisons, 
nous avons choisi d’en mettre quatre pour garder le caractère 
naturel et préserver la végétation environnante», décrit-il. 

Le projet, dans sa formule réaliste, est évalué à près de deux 
millions $. Les terrains vont de 35 000 à 125 000 pieds carrés. 

Octave société immobilière est spécialisée est gestion de 
condos locatifs. 

Rappelons qu’un autre projet d’envergure est en train de se 
développer à Port-au-Persil avec les projets de Zoobox de 
Vertendre 

Port-au-Persil 
dans l’œil 
d’Octave 

Sur la première photo, on peut apprécier la vue aérienne du 
secteur. Photo courtoisie 
 
Sur celle du milieu, la maquette architecturale des futures  
maisons de signature TALO. Photo courtoisie 
 
À droite, David Pineault Guimont, président-directeur général 
du groupe Octave, société immobilière. 
 

Karine Dufour-Cauchon 
kdufourcauchon@lecharlevoisien.com
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Le premier ministre François Legault a beau 
répéter depuis quelques mois que « de nou-
veaux critères » ont été retenus pour détermi-
ner quels services ambulanciers seront rete-
nus pour la conversion des horaires de faction 
en horaire à l’heure, le PDG du CIUSSS de la 
Capitale-Nationale avait demandé en mars 
2021 des fonds supplémentaires pour le faire. 

Dave Kidd 

Le Charlevoisien avait eu vent des démar-
ches Michel Delamarre.  En entrevue en 
octobre dernier sur d’autres sujets, il avait 
répondu négativement à trois reprises à 
notre question sur son intervention directe 
pour obtenir des conversions d’horaires. 

Une demande d’accès à l’information plus 
tard, nos informations étaient non seulement 
bonnes, mais Michel Delamarre a aussi  
chiffré ces dernières. 

Dans une lettre datée du 11 mars 2021, 
adressée au Dre Lucy Opatrny, sous-ministre 
adjointe, Direction générale des affaires  
universitaires, médicales et pharmaceuti-
ques du ministère de la Santé et des Services 
sociaux, le PDG du CIUSSS de la Capitale-
Nationale demande des « ajustements à  
prévoir au budget 2021-2022 des services 

préhospitaliers d’urgence de la région 03 ».  

La demande spécifique pour le secteur de la 
MRC de Charlevoix se chiffre à 1 850 000$ 
pour « la transformation de deux équipes de 
faction en horaire à l’heure pour la zone 302 
(Baie-Saint-Paul).   La demande est accompa-
gnée d’une annexe présentant la charge de 
travail des équipes de faction 2019-2020. 

Le PDG du CIUSSS demandait aussi « un finan-
cement additionnel d’un montant de 925 000 $ 
pour la transformation d’une équipe ambulan-
cière de faction en horaire à l’heure de la zone 
303 (La Malbaie) ». Dans ce cas aussi, on  
présentait la charge de travail pour les années 
2018-2019.  Force est de constater que sa 
demande n’a pas obtenu une réponse positive. 
Les trois ambulances en question fonction-
nent toujours selon un horaire de faction.  

Horaire paramédics : le PDG du 
CIUSSS est intervenu...au printemps

Temps des fêtes occupé  
pour les ambulanciers 

(DK) Les paramédics de Charlevoix ont connu une 
période des fêtes plus occupée que celle de l’an dernier 
alors que le nombre de transports a augmenté de 15 % 
entre le 19 décembre et le 2 janvier. 

220 appels ont été complétés par les équipes du service 
ambulancier durant cette période.  « Même avec des 
ajouts de ressources, nous avons dû faire face à des 
débordements presque tous les jours du côté de Baie-
Saint-Paul et quelques-uns à La Malbaie », confie la direc-
trice des opérations de la Coopérative des techniciens 
ambulancier du Québec dans Charlevoix, Lucie Carré. 

La moitié des transports concernaient les activités 
récréotouristiques et les cas de COVID-19. L’autre 50 % 
des appels se rapportent à des problèmes de santé.   

En ce qui concerne la COVID, la CTAQ rappelle que ces 
paramédics  ne font pas de test dans les ambulances. Le 
service a reçu des appels de cette nature dans les der-
niers jours. C’est la journée du 27 décembre qui a été la 
plus occupée avec 22 appels.  

Aucun des 50 paramédics qui travaillent dans Charlevoix 
n’a été infecté par la COVID-19 durant des transports.  
« Les sept qui ont été retirés l’ont été en raison de leurs 
enfants ou d’une contagion communautaire », précise la 
directrice des opérations. Cette situation n’a aucun 
impact sur le service à la population. Tous les véhicules 
de tous les secteurs peuvent répondre aux appels.
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Un homme d’affaires de 
Québec se ressourçait  dans 
les montagnes de Charlevoix 
et eut un Eurêka. Sa vision de 
développement de l’arrière-
pays régional arrive à point. 
Territoire Charlevoix prépare 
sa grande ouverture pour le 
4 février 2022.  

Karine Dufour-Cauchon  

Le projet Territoire Charlevoix 
est sorti de la tête de l’entre-
preneur Yannick Cimon- 
Mattar. Lui qui est déjà  
co-propriétaire du site 
Lepointdeventepoint.com 
est content de voir son pre-
mier projet touristique venir 
à terme.  

Les refuges et espaces de 
campings sont dans les 
forêts peu visitées de La 
Malbaie, dans le rang Saint-
Philomène du secteur Sainte-
Agnès. 15 km de sentiers, de 
la randonnée, du ski hors-
piste, de la raquette, rien 
n’arrêtera les plaisanciers de 
profiter de la nature reculée, 
à une quinzaine de minutes 
de la ville de Clermont.  

Les refuges sont au nombre 
de cinq et sont de petits bâti-
ments de 250 pieds carrés, 
inspirés du bois et qui  
laisse la place à des vues 
rarement mise en valeur par 
l’hébergement touristique 
de Charlevoix : le secteur des 
montagnes. Ils sont entière-
ment autonomes, chauffage 
au bois et électricité solaire.  

«Ils sont installés à flanc de 
montagne avec des vues sur 
les Hautes-Gorges de la 
Rivière-Malbaie, les Morios. 

Certains ont une vue orien-
tée davantage vers Saint-
Aimé-des-Lacs, le lac Nairne, 
les montagnes de l’arrière-
pays. On a aussi un point de 
vue sur les vallons de Saint-
Agnès où on voit jusqu’au 
fleuve», décrit Yannick. 

Les réservations sont ouvertes 
et vont bon train, confirme-t-il. 
Il faut dire que le projet 
s’adresse à une clientèle bien 
spécifique : celle qui n’a pas 
peur d’être dépaysée et qui 
veut décrocher.  

« Ultimement, on voulait 
offrir une autre expérience 
que celle que l’on retrouve 
en général dans les cam-
pings. J’allais décrocher à 
ma terre à Saint-Hilarion. Ça 
m’a fait rêver, et ça a fait 
rêver un peu tout le monde à 
qui j’en parlais autour de 
moi. J’ai pris cette expé-
rience comme inspiration. 
On voulait un élément diffé-
rentiateur par rapport au 

camping traditionnel et les 
prêts à camper de type 
«glamping», raconte l’entre-
preneur.  

Le projet initié en 2019 aura 
coûté un peu plus de deux 
millions $.  

L’arrière-pays 
comme  
on ne l’a 
jamais vu

« Ultimement, on voulait offrir une 
autre expérience que celle que  
l’on retrouve en général dans les  
campings. J’allais décrocher à ma 
terre à Saint-Hilarion. Ça m’a fait rêver, 
et ça a fait rêver un peu tout le  
monde à qui j’en parlais autour de 
moi. J’ai pris cette expérience  
comme inspiration. » 
 — Yannick Cimon-Mattar

1

4

1 - La construction des refuges 
     aura duré deux ans.  
 
2- Des emplacementa de  
     campaing, propice à la  
     relaxation durant l’été.  
     Photo :  Magalie Massey  
 
3- Pour se tenir au chaud dans  
     son refuge : on chauffe au  
     bois. 
 
4- Un paysage enneigé  
     accessible à Territoire   
     Charlevoix.  
     Photo Collin Cimon 
 
5- Les vues peuvent êtrte  
     fascinantes.  
     Photo Magalie Massey 
 
6- L’intérieur des refuges sera  
     terminée d’ici l’ouverture. 
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Maison des aînés à Saint-Hilarion 

(LT) La construction de la Maison des aînés a été retardée d’un an à 
Saint-Hilarion. L’appel d’offres a dû être annulé parce que la plus basse 
soumission s’élevait à 31,4 millions $. La Maison des aînés aura besoin 
d’un espace de 15 690 mètres carrés. Trente-six places seront réser-
vées aux personnes âgées. Douze chambres sont prévues pour des 
adultes ayant une condition qui nécessite des besoins particuliers. 

Deuxième phase de l’aréna Luc et Marie-Claude  

(LT) La seconde phase de modernisation de l’aréna Luc et Marie-
Claude de Baie-Saint-Paul est estimée à 6 350 000$. Elle commencera 
ce printemps. Le chantier devrait durer huit mois. Le projet comprend 
des améliorations dans toutes les parties du bâtiment construit en 
1974. Les deux phases de travaux représentent un investissement de 
10 M$. 

Développement commercial et résidentiel à Baie-Saint-Paul  

LT) Si les deux millions de pieds carrés du développement commercial et 
résidentiel du promoteur Yves Simard sont tous occupés, la valeur totale 
des investissements sera de 125 M$. Une zone commerciale du quart de la 
superficie des terrains est prévue en plus de 300 unités de logements répar-
tis dans différents types d’habitation et des immeubles à bureaux sont pro-
jetés. Des chaînes de restauration démontrent de l’intérêt. 

Réfection du boulevard Monseigneur- de Laval 

(LT) Le conseil municipal souhaite que le chantier du boulevard Mgr-de 
Laval commence ce printemps. Le projet estimé au départ à 7 M$ s’était 
plutôt chiffré à 8,9 M$ lors d’un appel d’offres l’an dernier. Le  MTQ avait 
alors décidé de reporter les travaux d’un an. Baie-Saint-Paul profitera des 
travaux pour remplacer des conduits de ses réseaux d’aqueduc et d’égout 
et aménager une bande cyclable.  

L’année des chantiers

Informations colligées par  
Karine Dufour-Cauchon et Lisianne Tremblay.

L’année 2022 sera marquée par le  
développement et l’arrivée de  

plusieurs chantiers dans les différentes 
municipalités de Charlevoix. 
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L’année des chantiers

Projet de réfection du Camp Le Manoir 

(KDC) Le Camp Le Manoir verra son projet de développement de 1,05 
million $ se poursuivre en 2022. La mise à niveau de plusieurs infrastruc-
tures et l’ajout d’aires d’animation font partie des étapes à réaliser sur un 
horizon de trois ans. En 2021, la municipalité des Éboulements est deve-
nue propriétaire du site et des 12 bâtiments qui s’y trouvent, dont certains 
datent des années 1800. Elle investira 200 000 $ dans ce projet.  

Relocalisation de la bibliothèque de Clermont  

LT) Le coût de la relocalisation de la bibliothèque  de 
Clermont dans l’église se chiffre à près de 1,1M$. Elle sera 
réalisée en 2022. Un montant de 600 000$ provient de pro-
grammes gouvernementaux. Ce projet est dans la mire de la 
Ville depuis 2016. Clermont avait alors acquis l’église pour la 
somme symbolique de 1 $.  

Réfection de l’aréna de Clermont 
 

(LT) La réfection de l’aréna représente des investissements de  
2 982 000$. 1,9 M$ proviennent des deux paliers de gouvernements. La part de 
la Ville est de 1 M$. Le projet implique la reconfiguration et la réfection des ves-
tiaires et des aires communes. L’entrée et tout l’extérieur du bâtiment érigé en 
1974 seront aussi refaits.  

La nouvelle école Félix-Antoine-Savard 

(LT) La construction de la nouvelle école Félix-Antoine-Savard commencera en 
2022 et sera réalisée par Construction Citadelle au coût de 36 966 270 $ plus 
taxes. En plus d’intégrer le gymnase existant à la nouvelle construction, l’école 
aura 27 classes, une salle de motricité, un local de musique ainsi que 9 espaces 
collaboratifs. La nouvelle école accueillera ses premiers élèves à la rentrée 
2023-2024.  

Le  Charlevoisien vous en présente  
une quinzaine, mais cette liste  
n’est pas exhaustive. 
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Réfection de l’usine d’épuration des eaux usées de Saint-Fidèle 

(KDC) Si l’appel d’offres initial évaluait le chantier à 5,8 millions $, juillet 2021 
réservait une mauvaise surprise à la Ville de La Malbaie. Le plus bas soumission-
naire avait évalué le travail à faire à 7,2 millions $. Avec ce coût surprise, il était 
inconcevable pour la Ville d’entamer le chantier de réfection de l’usine d’épura-
tion des eaux usées du secteur Saint-Fidèle. En janvier 2022, une nouvelle ronde 
d’appels d’offres se complétera et la Ville de La Malbaie saura enfin si elle peut 
aller de l’avant avec ce projet. 

Le Projet La Malbaie complété 

(KDC) La gare intermodale de Pointe-au-Pic est sur pied. Cette dernière étape 
du grand Projet La Malbaie 2.0 devrait se terminer dans les délais, en mars 
2022. La construction de la gare de Pointe-au-Pic est un projet de 682 000$. 
Le coût total du grand Projet La Malbaie, en incluant le parc citoyen et la  
promenade du Havre, s’élève à 5, 25 millions $.  

Nouvelle installation pour L’Arc-en-ciel 

(LT) Le projet de modernisation des installations de L’Isle-aux-Coudres 
du Centre de la petite enfance du Soleil à la Lune sera réalisé en 2022. 
PointCo de Clermont s’occupera de la construction pour une somme de 
1,9 M $ plus taxes. La nouvelle installation de L’Arc-en-ciel disposera de 
trois sections. Une salle multifonctionnelle, une cuisine et un vestiaire 
compléteront l’aménagement intérieur.   

20 nouvelles unités de logements sociaux 

(LT) Petite-Rivière-Saint-François pourra aller de l’avant avec la construction 
de 20 nouvelles unités de logements sociaux. Le projet de la Résidence 
P’tite Rivière, destiné aux familles et aux aînés autonomes dans Charlevoix, 
recevra un montant du ministère des Affaires municipales et de 
l’Habitation. Le projet n’est pas chiffré pour le moment.

L’année des chantiers (suite et fin)
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L’année des chantiers (suite et fin)

Résultats de l’étude d’opportunité sur les quais 

(LT) Les résultats de l’étude d’opportunité sur la reconstruction des quais, 
réalisée par le Gouvernement du Québec,  seront connus vers la fin de 
l’année 2022. Rappelons que l’option de construire un nouveau quai dans 
le secteur Cap-au-Diable de Baie-Saint-Paul en a surpris plus d’un en 
2021. La position de la Société des traversiers du Québec est de mainte-
nir le service de traverse à Saint-Joseph-de-la-Rive, aux Éboulements. La 
STQ confirme également que la consolidation des quais de Saint-Joseph-
de-la-Rive et de L’Isle-aux-Coudres se fera à l’été 2022.  

La traverse d’agglomération de Saint-Irénée 

(KDC) Sur le chemin des Bains de Saint-Irénée, des travaux doivent être 
effectués sur le tronçon de 1,1 kilomètre sur la route 362 au cœur du vil-
lage. Ce projet devait être complété il y a 24 ans. Après avoir identifié 
des tronçons détériorés au ministère des Transports du Québec (MTQ), 
la municipalité est en attente de réponse sur l’avancement de ce projet. 
Peut-être qu'une confirmation verra le jour en 2022? 

La promenade du littoral 

(KDC) À Saint-Irénée, la municipalité veut aménager son littoral en 
une promenade conviviale, sécuritaire et attrayante. Pour mettre fin 
aux multiples problèmes d’harmonisation, d’accès à la plage et de 
sécurité routière, le comité responsable du projet propose un grand 
trottoir de bois. Le projet évalué à 5 millions $ est toujours à l’agenda 
des élus du territoire.  

Remplacement des réservoirs à essence  
à Baie-Sainte-Catherine 

(LT) La Coopérative alimentaire de Baie-Sainte-Catherine pourra rem-
placer ses réservoirs à essence. Le projet de 300 000$ devrait se réa-
liser au printemps. Les travaux devraient durer un mois et ne pertur-
beront pas les activités de la Coop. Plusieurs partenaires financiers 
sont impliqués dans ce projet. La Coopérative recevra 100 000 $ du 
fonds de dévitalisation de la MRC de Charlevoix-Est et une somme de 
10 000 $ de la municipalité.  
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H e b d o  p o p
Faites parvenir vos informations à : atremblay@lecharlevoisien.com • Date de tombée : vendredi 16 h

CHARLEVOIX 
 

L’UTA, l’antenne universi-
taire qui offre des activités 
d’acquisition de connaissan-
ces aux gens de 50 ans et 
plus de Charlevoix, se voit 
contrainte d’ANNULER les 
cours prévus en classe  
à compter des 11 et 12  
janvier prochains. L’invitation 
est donc lancée de  
s’inscrire à l’une des nom-
breuses activités offertes en 
ligne cet hiver soit 9 cours et 
9 conférences. Les gens  
intéressés sont invités à con-
sulter le programme offert : 
w w w . u s h e r b r o o k e . c a /  
uta/prog/activites-en-ligne/ 
Toute personne qui désire 
s’inscrire pourra le faire, dès 
9 h le 20 janvier 2022 à cette 

même adresse internet. 
Nombre maximal de 50 par-
ticipants par cours ou de 500 
participants par conférence 
est atteint.  Il n’y a ni prére-
quis, ni travaux, ni examens, 
et les droits de scolarité sont 
de 7$ l’heure pour les  
cours à raison de 2 heures 
par semaine et un prix  
fixe de 15$ pour une confé-
rence. 
 
 

BAIE-SAINT-PAUL 
 
Centre communautaire  
Pro-Santé 
Bénévoles recherchés pour 
venir en aide à des person-
nes en perte d’autonomie ou 
à faible revenu! Les trans-
port-accompagnement se 

font pour des rendez-vous 
médicaux dans la région ou 
à Québec. Compensation 
d’essence. Bénévole-livreur 
également recherché pour 
service de la popote rou-
lante. Nous avons besoin de 
vous, ne tardez pas à télé-
phoner au 418 435-2129.  
 
FADOQ Les Belles 
Montagnes 
Le Club FADOQ les Belles 
Montagnes vous informe 
que la date du  retour des 
activités est inconnu vu 
l’augmentation de la conta-
mination communautaire à 
la COVID 19. Veuillez laisser 
un message sur le répon-
deur si nécessaire au 418-
240-3636 

 

CLERMONT 
 

Cercle de Fernières 
Le Cercle de Fermières Les 
Éboulements transmet ses 
remerciements à tous ceux et 
celles qui ont contribué à la 
réussite de sa vente de Noël 
lors de la Route de Noël sur 
la 362. Vous avez fait de cette 
activité un succès pour notre 

Cercle.  Recevez nos 
meilleurs vœux de santé 
pour cette Nouvelle Année. 
 
NOTRE-DAME-DES-MONTS 
 
Popote 
La popote est toujours active 
et disponible pour les 60  
ans et plus. Info : 418 439-
4015.

OFFRE D’EMPLOI 
 

Électromécanicien 
 

Relevant de la directrice générale et de la directrice production, le (la)  
titulaire de ce poste aura la responsabilité d’installer, d’entretenir et de  

réparer les équipements et le bâtiment.  Il aura à s’occuper des automates et 
de l’inspection de la bouilloire. De plus il aura à réaliser les actions  

inhérentes au programme d’entretien préventif en lien avec le programme 
HACCP (salubrité et sécurité) et toutes autres tâches connexes. 

EXIGENCES 
• DEP en électromécanique de sys-

tème automatisé ou mécanique in-
dustrielle ou expérience pertinente 

-Certificat MMF catégorie production 
énergie, classe 4 serait un atout 

• Compétences en soudure sanitaire 
serait un atout 

• Bon sens de l’initiative, de débrouillar-

dise et capacité de travailler en équipe 
• Aptitude pour le travail physique 
 
TYPE D’EMPLOI 
Poste permanent 
 
SALAIRE ET CONDITIONS 
Selon la convention collective,  
salaire de 25.85$ de l’heure + prime

Les personnes intéressées à poser leur candidature 
doivent faire parvenir leur curriculum vitae à l’attention 
de Mme Pascale Simard en personne, par la poste ou 
par courriel psimard@fromageriestfidele.com 
 
Fromagerie St-Fidèle inc. 
2815, boulevard Malcolm-Fraser 
La Malbaie (Québec) G5A 2J2 

OFFRE D’EMPLOI 
 

Mécanicien 
 

Relevant de la directrice générale et de la directrice production,  
le (la) titulaire de ce poste aura la responsabilité, de concert avec  

l’électromécanicien, d’installer, d’entretenir et de réparer les équipements  
et le bâtiment.  De plus il aura à réaliser les actions inhérentes au  

programme d’entretien préventif en lien avec le programme HACCP  
(salubrité et sécurité) et toutes autres tâches connexes.

EXIGENCES 
• DEP en mécanique industrielle ou 

expérience pertinente 
• Compétences en soudure sanitaire 

serait un atout 
• Bon sens de l’initiative, de  

débrouillardise et capacité de  
travailler en équipe 

• Aptitude pour le travail physique 

TYPE D’EMPLOI 
Poste permanent 
 
SALAIRE ET CONDITIONS 
Selon la convention collective,  
salaire de 23.37$ de l’heure  
+ prime 
 

Les personnes intéressées à poser leur candidature 
doivent faire parvenir leur curriculum vitae à l’attention 
de Mme Pascale Simard en personne, par la poste ou 
par courriel psimard@fromageriestfidele.com 
 
Fromagerie St-Fidèle inc. 
2815, boulevard Malcolm-Fraser 
La Malbaie (Québec) G5A 2J2 
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(DK) Le Mont Grand-Fonds a 
enregistré un achalandage 
aussi fort que les périodes des 
fêtes antérieures. Les mesures 
sanitaires n’ont pas eu vrai-
ment d’impact sur les amou-
reux des sports de glisse. 

« On a du monde. C’est très 
cool. Les chiffres sont bons. 
Ils ressemblent à ceux des 
bonnes années. On dirait 
une saison normale », lance 
la directrice marketing, com-
munication et événements 
Marie-Hélène Jodoin. Deux 
autres signes montrent que 
l’achalandage est fort.  
L’école de glisse roule au 
maximum de sa capacité et 
on vend des abonnements 
de saison « tous les jours », 
confirme la porte-parole de 
la station de La Malbaie. 

6 des 21 pistes de ski alpin 
sont accessibles. Une bonne 
bordée ferait l’affaire des 
dirigeants et des skieurs. Le 
secteur hors-piste n’est pas 
encore ouvert. 

Les mesures sanitaires impo-
sées par le gouvernement du 
Québec ne forcent pas la 
direction de la station à fixer 
un nombre maximum de 
skieurs. « Le contingentement 

n’est pas un enjeu pour nous », 
confie Marie-Hélène Jodoin. 

Pour le chalet, c’est autre 
chose. On y accède simple-
ment pour se réchauffer. Le 

service de restauration 
demeure en fonction selon 
la formule de plats à empor-
ter. « On sert des plats que 
les clients peuvent manger à 
l’extérieur. On ajoutera des 

tables à pique-nique », expli-
que le directeur du centre 
Sébastien Tremblay.  

Le réseau de sentiers de ski 
de fond est ouvert à 95%. De 

ce côté aussi, les commen-
taires des fondeurs sont 
positifs.  Pour la raquette, le 
timide manteau blanc n’offre 
pas les meilleures conditions 
dans le moment.

Peu de neige, mais beaucoup de skieurs

Le Mont Grand-Fonds a connu un achalandage soutenu depuis le début du congé des fêtes. Courtoisie

C’est bien parti au Massif 
aussi  
(DK) Le Massif de Charlevoix a aussi connu une bonne période des 
fêtes. La station aurait pris plus de neige, mais depuis les choses se 
déroulent bien en ce début de saison.  

« Les invités (nouvelle appellation des clients) sont au rendez-vous et 
veulent profiter du plein air et des bonnes conditions », soutient la direc-
trice   communication marketing du Massif de Charlevoix, Maude 
Barrette Desjardins. 

Le contingentement mis en place l’an dernier, ne ferait pas de malheureux. 
« Les invités sont habitués à acheter les billets en ligne », poursuit-elle. 

31 des 54 pistes étaient accessibles. D’autres vont s’ajouter dans les  
prochains jours alors que le système d’enneigement reprend du service. 

Les investissements réalisés l’été dernier ont permis de faciliter l’ouverture 
de la piste de luge. La section qui était difficile à enneiger n’est plus un 
enjeu. Elle est couverte par le nouveau système d’enneigement. Depuis le 
23 décembre, on peut dévaler la piste de 7,5 km. 

La flambée des cas de COVID-19 n’a pas eu d’impact sur le personnel 
du centre de Petite-Rivière-Saint-François. « Les opérations ne sont pas 
simples à gérer dans le contexte, mais les travailleurs ont le Massif à 
cœur », termine la directrice communication marketing.

Nécrologie

Madeleine Jean 
                                                  (1948-2021) 
À son domicile, le 17 décembre, à l’âge de 73 ans et 2 mois, 
est décédée madame Madeleine Jean, épouse de feu mon-
sieur Raymond Otis, fille de feu monsieur Jacques Jean et de 
feu dame Victoire Duchesne. Elle demeurait à La Malbaie. Les 
membres de la famille accueilleront parents et amis(es), à la 
Coopérative Funéraire Charlevoisienne, 136, boul. Notre-
Dame à Clermont, le samedi, 8 janvier 2022 de 12 h à 16 h. 
Une cérémonie du dernier adieu suivra au même endroit.  

L’inhumation se fera au cimetière de La Malbaie à une date ultérieure.(Étant donné le contexte 
actuel de la Covid-19, il est obligatoire de porter un masque et de respecter la distanciation 
de 1 mètre). Madame Jean laisse dans le deuil son fils: Roger (Valérie Boulet); ses petits-enfants: 
Alicia et Alexis; ses frères et soeurs: André (Huguette Asselin), Claudette (Réjean Lavoie), Bernard, 
Benoit (Solange Riverin), Monique (Régis Therriault), Daniel (Guylaine Lessard); ses beaux-frères 
et belles-soeurs de la famille Otis; ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines, autres 
parents et amis(es). La famille tient à remercier l’équipe de nutrition parentérale de l’Hôpital 

Hôtel-Dieu de Québec pour leur dévouement et les bons soins prodigués. Vos 
 témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à la Fondation de 

 l’Hôpital de La Malbaie. Les formulaires seront disponibles au salon. 

AVIS DE DÉCÈS 
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COSTUME À LOUER 

COSTUME de Père Noël à louer. 
Tél. 418 324-4353 

 
DIVERS À VENDRE 

SOUFFLEUSE Honda 928, sur 
chenille, année 2015, 3 200 $. Tél. 
418 633-0350 

 
 

 

DIVERS 

Ana Médium, spécialiste des 
questions amoureuses depuis 25 
ans. Le secret des rencontres 
positives, la méthode pour récu-
pérer son ex et des centaines de 
couples sauvés durablement, 
réponses précises et datées. Tél. 
450 309-0125 

 
LOCAL À VENDRE/À LOUER 

CLERMONT 80, boul. Notre-
Dame, local de 350 pi2, disponi-
ble immédiatement. Alexandre. 
Tél. 418 201-1201 ou 418 617-
1523  

 
LOGEMENTS À LOUER 

BAIE-SAINT-PAUL, au cœur du 
centre-ville (ancien CLSC), 2 ½, 3 
½ et 4 ½ neufs ou rénovés, sur 5 
étages sécurisés avec ascenseur, 
intercom, stationnement. Entrée 
laveuse, sécheuse. Meilleur rap-
port qualité -prix. Tél. 581 999-
9680 Éric Grenier 

 
 

OFFRES DE SERVICE 

TRANSPORT VIO Déménagement. 
Déneigement commercial et  
résidentiel. Tél. 418 665-6524 ou 
418 633-1945 

 
OFFRE D’EMPLOI 

Recherche personnes pour 
ENTRETIEN MÉNAGER de cha-
lets dans Charlevoix de 2 à 5 
fois/semaine, 25 $/h. Appelez 
Antoine au 418 219-8995  

 
RENCONTRE  

Homme célibataire de 72 ans, 
recherche pour amitié femme de 
50 et plus. Intérêt : art, photo, spi-
ritualité, nature, randonnée 
pédestre, végétarisme, je suis 
non vacciné. S.v.p écrire au cour-
riel : y201649@yahoo.com 

 
RECHERCHE 

RECHERCHE vieilles cartes de 
hockey, bandes dessinées et 
tableaux du peintre Robert 
Cauchon. Tél. 418 439-4884 

Par courriel: reception@lemanic.ca

LES PETITES ANNONCES

VENDREDI MIDI

Annonce régulière  9 $ 
Avec couleur 10$

HEURES DE TOMBÉE  
À NOTRE BUREAU Dépôt: 

 
BAIE-SAINT-PAUL 
À notre bureau 
45, boul. Raymond-Mailloux 
Baie-Saint-Paul, Qc 
Téléphone: 418 435-0220 p. 2210 

Toutes les annonces classées devront être payées avec parution comptant ou par Visa ou Mastercard.  
Tarifs avec TPS et TVQ incluses.

AVIS DE DÉCÈS,  
À partir de 180 $ 
REMERCIEMENTS,  
MESSES ANNIVERSAIRES, ETC. 
À partir de  110 $ 
PRIÈRES, REMERCIEMENTS, ETC. 
Prière régulière 12 $ 
longue prière 25 $ 
Prière avec photo 30 $

418 633-0409
Veuillez contacter PENNY LAVOIE au

Nous sommes à la  
recherche de camelots

La Malbaie 

OFFRES D’EMPLOI
PERSONNEL DEMANDÉ  
AUX RESTAURANTS DE : 

BAIE-SAINT-PAUL 
ET LA MALBAIE

Postes à temps plein/temps partiel 
Horaire sur 4 jours disponible 
Salaire de départ : 18 $/heure  

(pourboire inclus) 
Bienvenue aux étudiants

418 435-4144 / 418 665-4999

Faites parvenir votre CV à : 
gestionboivin@gmail.com ou composez

CANADA 
PROVINCE DE QUÉBEC 
MRC DE CHARLEVOIX 
VILLE DE BAIE-SAINT-PAUL 
 

APPEL D’OFFRES PUBLIC 
AGRANDISSEMENT ET AMÉLIORATIONS FONCTIONNELLES  

DE L’ARÉNA DE BAIE-SAINT-PAUL   
 
 
                    

 
La Ville de Baie-Saint-Paul demande des soumissions pour l’agrandissement et 
les améliorations fonctionnelles de l’aréna de Baie-Saint-Paul. Ce projet est réalisé 
grâce aux contributions de la Ville de Baie-Saint-Paul, de la MRC de Charlevoix 
ainsi que du   Programme d’aide financière aux infrastructures récréatives et spor-
tives (PAFIRS) du Ministère de l’Éducation qui s’inscrit dans le cadre du Programme 
d’infrastructure « Investir dans le Canada» pour lequel l’Entente bilatérale intégrée 
(EBI) a été conclue entre les gouvernements du Québec et du Canada.  
 
Toutes les soumissions doivent être déposées sur les formules fournies avec les 
documents de soumission et doivent avoir une période de validité de 60 jours. 
 
Pour être considérée, toute soumission devra : 
 
Être présentée sur les formules de soumission, remise sous enveloppe scel-
lée et porter l'inscription «Agrandissement et améliorations fonctionnelles de 
l’aréna de Baie-Saint-Paul ».  
 
1) Être accompagnée d’une garantie de soumission représentant dix pour 
cent (10 %) du montant total de la soumission excluant toutes les taxes appli-
cables, sous forme de chèque visé, de lettre de garantie irrévocable ou de 
cautionnement de soumission; 
 
2) Être remise avant 14 h, le vendredi 4 février 2022 à l’Hôtel de Ville de Baie-
Saint-Paul, 15, rue Forget, Baie-Saint-Paul (Québec) G3Z 3G1. Les soumissions 
seront ouvertes le même jour à 14 h 05 en conformité avec les règles sani-
taires applicables au moment de l’ouverture. 
 
Les contrats sont assujettis à l’ACCQO et à l’ALEC. 
 
La Ville de Baie-Saint-Paul ne s’engage à accepter ni la plus basse ni aucune 
des soumissions reçues. Les documents nécessaires à la soumission sont 
disponibles au système électronique d’appel d’offres sur le site www.seao.ca 
à compter du 3 janvier 2022. Le coût des documents obtenus auprès du  
système électronique est déterminé par cette firme. 
 
Afin de promouvoir la transparence dans l’octroi des contrats municipaux, le 
présent appel d’offres est assujetti au Règlement R722-2019 portant sur la 
gestion contractuelle de la Ville de Baie-Saint-Paul et disponible à l’adresse 
suivante http://www.baiesaintpaul.com/ville/reglements-municipaux. 
 
Pour tout renseignement concernant cet appel d’offres, vous pouvez com-
muniquer avec M. Mathieu Tremblay, ingénieur et chargé de projet, par cour-
riel mathieutremblay@baiesaintpaul.com ET M. Pierre Larochelle, architecte 
plarochelle@ldarch.ca . 
 
DONNÉ À BAIE-SAINT-PAUL, CE 17e JOUR DU MOIS DE DÉCEMBRE 2021. 
 
Émilien Bouchard 
Greffier  
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Quatre générations et un anniversaire
Deux beaux cadeaux de la vie sont venus rendre visite à leur arrière-grand-mère Claire Bhérer qui fêtait son 
95e anniversaire de naissance. On voit ici Mme Bhérer entourée de sa famille. Joyeux anniversaire.  Tous vos 
proches vous souhaitent de vivre encore plein de beaux moments en santé. 

Cinq    
générations, 
25 ans  
plus tard
Voici le bas de vignette pour la 
photo 1997 : Yvette Boudreault 
et Adrien Gagnon, arrières-grands 
parents (au centre), entourée de 
Martin et Audrey-Anne Gagnon 
(à gauche) et de Alice Tremblay-
Boudreault, arrière arrière grand-
mère et Magella Gagnon, fils  
(à droite). 
 
Voici le bas de vignette pour la 
photo 2021 : Yvette Boudreault, 
arrière arrière grand-mère épau-
lée par son fils Magella Gagnon 
arrière grand-père. Martin Gagnon 
grand-père (à droite) et son fils 
Pier-Olivier Gagnon qui tient à son 
tour, 25 ans plus tard, une 
deuxième cinquième génération 
de la famille Gagnon, Jayden 
Gagnon, 8 mois.

Pas de navette à   
Baie-Saint-Paul
(DK) Le conseil municipal de Baie-Saint-Paul ne donnera pas 
suite à un projet de navette estivale qui avait notamment été 
discuté entre sa direction du développement durable et la 
Corporation de mobilité collective de Charlevoix. 

Le projet estimé à 50 000$ consistait essentiellement à mettre  
un minibus sur la route pour transporter les touristes vers le  
centre-ville et le secteur du quai. L’initiative était combinée à des 
stationnements incitatifs pour les gens de passage dans la 
région.  

Ce projet pourrait peut-être revenir lors des échanges 
qu’aura le futur comité d’experts sur la circulation.  

Plusieurs pensent d’ailleurs que ce n’est pas une seule action 
qui réglera le problème de la congestion au centre-ville en 
été, mais une série d’initiatives. 

Le maire de Baie-Saint-Paul, Michaël Pilote a répété à quelques 
reprises qu’il voulait « un comité d’action et non un comité qui 
perdurerait ».  Le comité doit être formé en début d’année.

(KDC) L’Université de Sherbrooke et son antenne régionale 
recrute pour sa session hiver 2022. Les cours et conférences 
destinées aux personnes de 50 ans et plus se tiendront à  
distance encore une fois. 

C’est le compromis pour poursuivre sa mission éducative 
auprès des Charlevoisiens avec les règles sanitaires  
décrétées par Québec. L’invitation est de nouveau lancée 
aux gens de la région.  

Ils peuvent s’inscrire à un ou plusieurs des neuf cours et neuf 
conférences diffusés grâce à la plateforme de visioconfé-
rence Microsoft TEAMS, accessible sur ordinateur, tablette 
ou téléphone intelligent.  

«Avant de commencer, les personnes qui se seront inscrites au 
préalable recevront des instructions claires et de l’aide pour se 
brancher à leurs activités. L’équipe de votre antenne universitaire 
espère que cette offre saura répondre à vos besoins d’apprentis-
sage et d’information en attendant un retour de nos activités en 
classe», précise Yvan Dion, président du comité directeur de 
l’Université du troisième âge (UTA), antenne Charlevoix.  

Toute personne qui désire s’inscrire pourra le faire, dès 9 h 
le 20 janvier par Internet. Il n’y a ni prérequis, ni travaux, ni 
examens, et les droits de scolarité sont de 7$ l’heure pour 
les cours à raison de 2 heures par semaine et un prix fixe de 
15$ pour une conférence. 

Les gens intéressés sont invités à consulter le programme 
offert en allant sur la plateforme web de l’Université de 
Sherbrooke, section Université du troisième âge.  

L’université du troisième 
âge revient en ligne
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Un Baie-Saint-Paulois brille 
sur la scène drag pancana-
dienne. Océane Aqua-Black, 
alias Thierry Simard, raconte 
ses débuts dans l’industrie 
de la personnification et 
comment il en est venu à 
partir à la conquête du 
Canada, des États-Unis, et 
bientôt de l’Asie. 

Karine Dufour-Cauchon 

Ceux qui sont déjà allés pas-
ser du bon temps au cabaret 
le Drag de Québec ou qui 
ont écouté la populaire 
émission Rupaul’s Drag 
Race, édition canadienne, 
reconnaîtront le look  
singulier d’Océane Aqua-
Black .   

Celui qui se cache derrière la 
colorée Océane, Thierry 
Simard, prend  un temps 
d’arrêt entre deux spectacles 
de tournée pour renouer 
avec ses racines charlevoi-
siennes. Il s’est entretenu 
avec Le Charlevoisien.  

Le Baie-Saint-Paulois, aujour-
d’hui âgé de 37 ans, vit de sa 
passion : l’art du drag.  

Quand la nuit tombe, il se 
transforme en son alter ego 
féminin.  

De la danse, du lyp sinc, et 
beaucoup de répartie sont à 
l’honneur lors de ses soirées 
au réputé bar de Québec.  

C’est à cet endroit que son 
amour pour cet art peu com-
mun a commencé.  

«J’étudiais en tourisme à 
Québec. Je sortais à ce bar-
là, et on m’a dit que je 
devrais essayer cela,  faire un 
show. Je n’avais jamais 
pensé à cela. Je l’ai essayé, 
pour le fun, entre amis. Ce 
que je pensais qui allait être 
une farce s’est transformé en 
succès. La semaine d’après, 
ils m’ont demandé de reve-
nir, et là ça fait 18 ans que je 
fais cela», raconte-t-il.  

Il avait toujours eu un côté 
artistique et l’art de la scène 
drag est venu le combler.  

Son nom de drag queen, 
Océane, est en référence au 
fameux bar de La Malbaie où 
il a participé à de nombreu-
ses soirées arrosées. Aqua 
est son élément, et black, sa 
couleur de peau, qu’il habite 
fièrement.  

Les mœurs et les outils sont 
très différents d’à ses débuts. 
La culture drag a gagné en 

visibilité chez le grand  
public et Internet est une 
mine d’or.  

«Ma génération, on a appris 
tout ce que l’on sait en 
s’entraidant, en faisant des 
essais et des erreurs. 
Aujourd’hui, il y a tellement 
de tutoriels et de vidéos 
pour nous guider», raconte 
lThierry. 

«Le drag, c’est vraiment une 
façon pour moi d’exprimer 
mon art. Ce n’est pas  
que je tenais absolument à 
m’habiller en femme. Je vou-
lais juste m’exprimer et 
créer, et c’est vraiment cet art 
qui est venu me chercher. 

En temps «normal sans pan-
démie», à quoi peut-on 
s’attendre d’un spectacle de 
drag queen?  

«C’est vraiment un show que 
l’on donne. Quelqu’un qui 
vient voir un spectacle de 
drag queen, il doit s’attendre 
à de la folie. C’est un 
mélange de show d’humour 
et de divertissement. Si  
quelqu’un veut décrocher, 
oublier sa semaine et voir un 
show abordable, c’est vrai-
ment l’idéal», complète le 
Charlevoisien.  

Océane,  
superstar  
du drag

«Le milieu de la drag n’est plus ce 
qu’il était. Aujourd’hui, je vois des  
personnes âgées venir à mes shows. 
Aussi, dans mon temps, jamais on 
aurait pensé qu’une drag queen allait 
venir animer notre bal des finissants. 
Aujourd’hui, on est rendu là, on est 
plus ouvert, et c’est un grand  
avancement.» 

— Thierry, alias Océane

À un spectacle de drag, on peut réellement décrocher du quotidien, fait 
valoir celui qui donne des prestations depuis 18 ans déjà.  M7 Decibels.
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Thierry, avant et après sa transformation en  Océane. Le Baie-Saint-Paulois est une référence dans le milieu des drag queens  au Québec, et maintenant 
au Canada! Courtoisie

Sous les projecteurs de 
Canada’s Drag Race  
(KDC) Océane Aqua-Black est à un point tournant de sa car-
rière. Sa participation à la deuxième saison de Canada’s 
Drag Race l’a mise sous les projecteurs de la scène drag à 
l’international.   

La compétition sélectionne 12 drag queens qui s’affrontent 
dans diverses épreuves : costumes, danse, lyp sync et  
une foule d’autres talents que doivent posséder la «Canada’s 
Drag Superstar». Attention, divulgâcheur :  Océane a été  
éliminée au deuxième épisode. Néanmoins, Océane Aqua 
Black et son écho masculin Thierry sont transformés à jamais.  

«J’ai adoré cela. Depuis, j’ai des tournées, des spectacles de 
bookés, je peux faire cela à temps plein. Avant, j’avais des 
shows locaux, des bals de finissants... J’en fais encore, mais 
j’ai beaucoup de travail avec les tournées canadiennes,  
américaines et même asiatiques dans l’avenir», raconte-t-il.  

La compétition télévisuelle, qui a pris naissance aux États-
Unis, développe plusieurs branches locales tout autour du 
monde. Par contre, Thierry apporte une nuance à ceux qui 
appelleraient la compétition de la Drag Queen Rupaul «les 
Olympiques de la Drag».  

«Il faut savoir que oui, c’est une compétition, mais avant tout, 
c’est un show télévisé. Il y a du «dama», des épreuves qui 
sont plus ou moins en lien avec le métier de drag, comme du 
vrai chant. Oui, c’est des olympiques, mais il faut garder dans 
l’optique que c’est un show télévisé. Ça ne reflète pas la  
réalité de l’industrie », nuance-t-il finalement.  

Avec la compétition, il s’est découvert un talent en écriture 
de chansons. Il sortira un premier single prochainement.  

Le look d’Océane lors de la finale de 
Canada’s Drag Race, qui s’est  
déroulée en décembre 2021. Courtoisie
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